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1.Propos 
introductif
A L’ORIGINE DE LA DÉMARCHE :  
UN TERRITOIRE QUI S’ENGAGE 

Au cœur de la démarche touristique apparaît un constat 
partagé : préserver ses richesses naturelles (paysages, 
milieux, biodiversités) en faisant le choix de l’écriture 
participative d’un 

« CARNET DE VALEURS ».
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“Les Cévennes ardéchoises sont un 
territoire à part qui est conscient 
du contexte et des enjeux qui 
s’imposent à nous. Conscients de 
la nécessité de faire évoluer nos 
pratiques, nous avons fait le choix 
d’inclure les acteurs du tourisme 
(structures, professionnels et 
habitants) dans l’ensemble de la 
démarche. 

La transition vers un tourisme 
conscient et des acteurs positifs 
du territoire est en marche. 
Rendre lisible notre singularité 
et affirmer l’identité du territoire 
nous engage dans une dynamique 
de préservation de notre cadre de 
vie, du respect de ses fragilités 
et de ses limites. Cela passe 
alors par l’énonciation de ce que 
nous partageons tant dans la 
connaissance du territoire que dans 

la volonté de choisir les modes 
d’interactions que nous souhaitons 
voir s’y développer. 
Ce faisant, nous prenons acte que 
nous sortons de la compétition 
touristique pour favoriser la 
promotion d’activités en cohérence 
avec le « carnet de valeurs » afin 
de préserver notre capital naturel et 
humain : nos atouts.”

Le conseil d’administration



Ce travail collectif a amené les Cévennes d’Ardèche 
à vouloir se distinguer sans dénoncer, désunir ni 
confondre : nous sommes cévenol(es) & ardéchois(es). 
Cette démarche s’est appuyée sur la mobilisation d’une 
diversité de publics et acteurs pendant plus de trois 
années, de 2019 à 2021, dans le cadre d’un programme 
de recherche-action mené avec l’Université de Grenoble : 
RECREATER ( RECREAtion du TERritoire). Il a fallu parfois 
dépasser certains préjugés, surmonter nos différences, 
mais ce programme nous a surtout permis de mesurer 
combien nos visions convergeaient : chacun s’est 
retrouvé sans réserve dans un récit commun.

Durant cette période, les différents participants se 
sont réunis autour de thématiques qu’ils ont eux-
mêmes choisis, lors de temps de concertation ou 
d’expérimentations terrain. Ils se sont exprimés sur 
l’attachement qu’ils portaient à leur territoire, la façon 
dont ils le ressentaient et le vivaient. Ils ont aussi partagé 
les lieux qu’ils fréquentaient, leurs paysages secrets et les 
émotions qui les traversaient au travers d’un recueil de 
photos commentées. Ils ont manifesté leurs inquiétudes 
et leurs priorités face aux bouleversements et menaces 
qui traversent notre société. Ils ont dessiné la manière 
dont ils voulaient vivre dans les années à venir…

C’est ce travail, mené par les collectifs RECREATER, qui 
a permis de concevoir ce carnet de valeurs.

LA DÉMARCHE :  
UN TRAVAIL COLLECTIF  
ET COLLABORATIF 



L’ESPRIT DE LA DÉMARCHE :  
PARTAGER NOS VALEURS 
ET NOS USAGES

« ADN » et « marque de territoire » sont les termes le 
plus souvent utilisés pour rendre compte de ce type de 
démarche.
En Cévennes d’Ardèche, nous avons préféré le terme 
de « Carnet de valeurs », moins formaté, plus complet, 
pour rendre compte d’une démarche qui ne relève pas 
exclusivement du marketing territorial.
Notre démarche s’appuie en effet sur l’esprit de 
la Convention de Faro, adoptée par le Comité des 
ministres du Conseil de l’Europe le 13 octobre 
2005, dont le principal mérite a été de faire prendre 
conscience que l’importance du patrimoine culturel tient 
moins aux objets et aux lieux, qu’aux significations et 
aux usages que les populations leur attribuent et aux 
valeurs qu’ils représentent pour elles. 

Ce carnet témoigne ainsi de la richesse et de 
l’imbrication du patrimoine des Cévennes d’Ardèche 
avec les usages et valeurs portés aujourd’hui par 
ses habitants. Il a pour objectif de partager, autour 
d’un langage commun, l’esprit de ceux qui vivent et 
travaillent sur le territoire.
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L’ABOUTISSEMENT DE 
LA DÉMARCHE : DE 
L’AFFICHAGE ET DES 
ENGAGEMENTS
La démarche collective est 
ambitieuse et volontaire, tout 
comme le sont les habitants du 
territoire.

Engagés par nature, les habitants 
ont en effet choisi de partager, 
transmettre et valoriser leur territoire 
dans ce qu’il a de singulier par un 
affichage qui ne se limite pas à une 
opération de communication. 

Ils ont mis à jour les liens apparents 
ou cachés, actuels ou anciens, qui 
permettaient de comprendre les 
valeurs qui fondent le savoir-vivre 
ensemble en Cévennes d’Ardèche.
Ils ont mis en exergue ce qu’ils 
jugeaient indispensable de rendre 
lisible pour les touristes et les 
nouveaux arrivants.
Ils ont dévoilé ce qui les distinguait 
et qui se devait d’être partagé avec 
leurs hôtes.



2.Cévennes d’Ardèche  
Un carrefour d’échanges  
et d’influences
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UN CADRE COLLECTIF PARTAGÉp a t r i m o i n e s  n a t u r e l s  e t  c u l t u r e l s

Le travail collectif a permis de réaliser un « portrait de territoire » accompagné 
d’un parti-pris visant à distinguer les éléments patrimoniaux caractéristiques, 
véritables marqueurs en capacité de révéler l’identité singulière du territoire et 
ses valeurs.
Il a permis de mettre des mots sur l’attachement des participants à ce terri-
toire et la symbiose qu’ils revendiquent avec la nature autour d’une façon de 
vivre, faite de partage où chacun trouve un équilibre qui lui est propre dans le  
respect d’un cadre collectif partagé. 
Cet attachement est ancré dans des valeurs communes vivaces, dont le travail a 
permis de mesurer qu’elles étaient directement liées aux patrimoines naturels 
et culturels, matériels et immatériels.

La connaissance de ces patrimoines, qu’ils relèvent de l’histoire humaine, 
économique, politique ou sociale du territoire, est un préalable à l’expression 
des valeurs, qui émaille ce prologue.
Nous les présentons en trois parties génériques : 
• la diversité des patrimoines naturels, géologiques et paysagers,
• la mixité du patrimoine bâti, architectural et vernaculaire, témoin du mé-

tissage économique et culturel,
• une histoire singulière, ancienne et contemporaine. 
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AUX CONFINS DES FRONTIÈRES :  
LA NATURE ET DES HOMMES

Le territoire s’étend aux confins des Cévennes, 

du Département de l’Ardèche et de la Région 

Auvergne Rhône- Alpes, sur les bordures 

sud et est du Massif central. Il recèle des 

espèces remarquables que son éloignement 

des grandes agglomérations a permis de 

préserver. Il se distingue par une multiplicité 

de paysages façonnés par l’Homme depuis 

des millénaires.



Semi-montagne, vallée, pente, plaine : zone de transition entre la 
montagne et les basses plaines, le relief des Cévennes d’Ardèche se 
caractérise par une diversité de massifs granitiques et schisteux et 
des garrigues calcaires qui abritent de nombreuses espèces.

La diversité géologique a construit l’identité des Cévennes d’Ardèche. 
Le patrimoine géologique vieux de 550 millions d’années est 
un voyage dans le temps ! Calcaire, grès, schiste ou granite.  
Architecture, terrasses agricoles, dolmens, falaises, canyons… 

Entre canyons et rapides, plages de galets et falaises... c’est aux 
rivières que l’on doit les paysages profondément creusés des vallées 
de la Beaume, du Chassezac, de la Drobie, de la Thines ou de la 
Borne.

Terre de caractère et de contraste, avec sa diversité de paysages  
(vallée, roche, semi-montagne, forêt, landes, garrigues…) « on change 
de paysage tous les 10 kms ». L’engagement pour la préservation 
de cette diversité y est solidement ancré (Parc national, Parc naturel 
régional, Espaces naturels sensibles, zones Natura 2000....)

Un territoire de relief

Une géologie riche

L’eau comme élément de liaison

Une grande diversité paysagère
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Les Cévennes d’Ardèche comprennent une multitude de petits massifs à moyenne altitude, 
entaillés de profondes vallées baignées de lumière qui offrent des panoramas des plus variés. 
Véritable zone de transition entre la montagne et les basses plaines de la vallée du Rhône, du 
Gard, de la Camargue etc., le territoire se caractérise par une diversité de massifs granitiques et 
schisteux, et des garrigues calcaires en piémont qui abritent de nombreuses espèces.

C’est aux rivières que l’on doit les paysages profondément creusés des vallées de la Beaume, 
du Chassezac, de la Drobie, de la Thines ou de la Borne. Toutes ces rivières et cours d’eau 
qui les alimentent abritent des espèces rares et sauvages de la flore et de la faune, qui font 
la renommée du territoire de nombreux abris racinaires aquatiques constituent des habitats 
essentiels pour la faune, comme l’écrevisse à pattes blanches, la salamandre tachetée ou la 
moule perlière. Des libellules rares et d’intérêt écologique majeur comme le Gomphe à crochet, 
la Cordulie à corps fin ou encore la Cordulie splendide côtoient le cincle plongeur ou le busard 
des roseaux.
     
La pureté des eaux est synonyme de biodiversité qui n’a d’égal que l’importance que ses 
habitants lui accordent depuis des millénaires. Cette eau qui n’a pas été altérée depuis près de 
400 ans, représente aujourd’hui un bien précieux dans un contexte ou la fragilité de la ressource 
se conjugue avec sa raréfaction. 

Forêts de chênes, de pins et de châtaigniers en piémont, hêtraies et sapinières sur les plateaux, 
les milieux naturels forestiers du territoire des Cévennes d’Ardèche, et plus particulièrement 
les vieux arbres, abritent eux aussi une faune rare et remarquable : les coléoptères dont le 
plus connu, que l’on peut observer localement, est le Grand Capricorne, l’insecte le plus grand 
d’Europe.
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Un territoire façonné  
par les Hommes

Façonnage de la pente et des sols, 
culture de la terre. Faïsses, béalières, 
clèdes, moulins et capitelles sont les 
vestiges précieusement restaurés d’un 
passé agricole très riche.

UN TERRITOIRE À LA CROISÉE  
DES CHEMINS, DES CULTURES  
ET DES PEUPLES 
Les Cévennes d’Ardèche ont vu leurs paysages 
sans cesse façonnés par les Hommes qui ont 
choisi d’y vivre. Ce paysage, miracle de la 
géographie, marie des mondes différents qui 
semblent parfois opposés. Il scelle dans un cadre 
immuable transformé et aujourd’hui protégé, la 
promesse d’un territoire ingénieux à la croisée des 
chemins, des cultures et des peuples. 

« Les Cévennes d’Ardèche 

sont un territoire de 

mixité façonné par le 

monde d’antan mais 

aussi par les nouvelles 

couches patrimoniales en 

mouvement qui perpétuent 

et recomposent ce pays ».

RECREATER
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survivre. Des ruches traditionnelles creusées dans les troncs des châtaigniers, aux béalières, 
petits canaux de dérivation inventés pour capter l’eau et irriguer les cultures et châtaigniers, 
les habitants du territoire n’ont eu de cesse d’inventer et créer pour vivre en symbiose avec 
la nature.
Sur le territoire, l’eau est omniprésente. 

Elle a de tout temps été utilisée pour irriguer les cultures ou faire tourner les moulins puis les 
moulinages.  Les habitants des Cévennes d’Ardèche se sont toujours employés à la capter 
pour alimenter leur propre consommation, pour irriguer leurs cultures ou pour produire de 
l’énergie.  
Biefs, seuils, béalières et autres aménagements ingénieux témoignent des nombreux usages 
de l’eau. 

L’autre élément remarquable est la pierre. Sentiers en calades, ruelles pavées, paysages 
en terrasses, voûtes… témoignent de la maîtrise multiséculaire de la technique de la 
construction en pierre sèche. La construction en pierre sèche consiste à agencer des pierres 
choisies pour leur capacité à tenir ou retenir la terre sans utiliser aucun autre matériau.  
Cette technique témoigne de cette relation harmonieuse entre l’Homme et la nature, qui a 
permis aux populations du territoire de vivre dans les pentes et de développer des cultures, 
tout en façonnant le paysage.  
Les murets de pierre accumulent la chaleur pendant la journée et la restituent la nuit, ce qui 
facilite la croissance des plantations, l’irrigation des jardins, tout en freinant l’érosion des 
sols. En construisant ces terrasses de pierre sèche, l’Homme a cultivé la châtaigne, l’olivier 
ou la vigne. Les murs représentent par ailleurs un refuge pour de nombreuses espèces 
comme le lézard ocellé, une espèce protégée.
Les calades sont des voies constituées de pierres sèches, bâties à même le sol ou sur un lit 
de sable ou de chaux, que l’on retrouve dans la plupart de nos villages de montagne, ou qui 
circulent entre deux villages, témoignant de l’importance des axes pour la vie économique et 
sociale du territoire.
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l a  m a î t r i s e  m u l t i s é c u l a i r e LA RICHESSE DE LA GÉOMORPHOLOGIE



Un territoire habité :  
patrimoine bâti  
& historique riche

Un patrimoine historique et  
archéologique 
Commanderie de Jalès, pont 
médiéval de  
Chambonas, fort & écuries de 
Banne, Château de Joyeuse, 
dolmens, les mines, Villages de 
caractère (Banne, Naves), village 
perché (Thines), villages médiévaux 
& renaissance, pont mégalithique…

Un patrimoine agricole ancestral 
Murs de pierre sèche, terrasses, 
béals, clèdes, moulins, calades, 
rucher tronc… 

16.



Un patrimoine riche, de type “petit 
patrimoine” très peu perçu, à pré-
server, entretenir et valoriser

Pourtant de vraies caractétistiques 
locales (dolmens)

Profiter de la notoriété des totems à 
proximité
(Grotte Chauvet2)





UN TERRITOIRE 
DE MÉTISSAGE 

« Le métissage en Cévennes d’Ardèche 
est celui de la nature, des terroirs, des 

métiers et des habitants qui vivent 
depuis toujours ici ou qui ont fait le 

choix de s’y installer »
RECREATER

Un territoire cultivé par  
les Hommes

Châtaigne, miel, vin, olive, picodon…

Un territoire de  
convivialité

Marchés de producteurs, festivals, 
festivités...

19.
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L’aménagement des espaces pour cultiver la grande variété des productions 
locales orchestrent aussi grandement la diversité des paysages : le sud sent 
bon la garrigue, on y respire le thym et les lavandes ; 
c’est le pays de la vigne et l’olivier. Sur les pentes se dressent les 
châtaigniers et les forêts anciennes aux sous-bois vert tendre. Sur les 
sommets, les paysages de landes et les pâturages d’estives s’étendent à 
perte de vue, embaumés par les genêts et colorés par la bruyère. 

L’héritage de pratiques pastorales millénaires, en créant des milieux ouverts, 
contribuent à la diversité des paysages et à la biodiversité exceptionnelle du 
territoire. Prépondérants sur les secteurs de montagne, ces milieux offrent 
des zones de chasse privilégiées pour de nombreux rapaces.
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artag

es 
p

articip
ent p

lein
em

ent à l’id
entité d

e n
o

tre b
elle co

ntrée : 
d

yn
am

iq
ue, to

ujo
u

rs en
 ren

o
uvellem

ent et o
uverte à to

us les 
visiteu

rs d
ésireux d

’en
 ap

p
récier les rich

esses : B
ienven

ue à 
vo

us en
 C

éven
n

es d
’A

rd
èch

e !”

S
éb

astien
 S

tro
h
l d

e P
o
uzo

ls, vig
n
ero

n
 d

u C
hâteau d

es Lèb
res 

à B
an

n
e.

R
ésister, ce m

o
t aux m

u
ltip

les 
sig

n
ificatio

n
s p

ren
d

 u
n

e co
u

leu
r to

ute 
p

articu
lière en

 C
éven

n
es d

’A
rd

èch
e.

R
ésister su

r ces terres d
e p

en
te et 

d
’ép

iso
d
es céven

o
ls, c’est s’ad

ap
ter 

aux élém
en

ts n
atu

rels, aux resso
u
rces 

d
isp

o
n
ib

les et à la to
p
o
g
rap

h
ie

 
to

u
rm

en
té

e.

Les C
éven

n
es d

'A
rd

è
che o

ffren
t u

n
 

visag
e so

u
rian

t : d
es g

o
rg

es en
so

leillé
es 

o
ù serp

en
ten

t p
aresseusem

en
t 

d
es rivières sauvag

es, l'o
m

b
re d

e
 

châtaig
n
iers m

u
lti cen

ten
aires, d

e g
ran

d
s 

esp
aces aux p

an
o
ram

as ép
o
usto

uflan
ts, 

u
n
 m

o
rceau d

e p
ico

d
o
n
 acco

m
p
ag

n
é
 

d
'u

n
 verre d

e chatus, vin
 cu

ltivé su
r d

es 
terrasses ryth

m
an

t les p
aysag

es.
B

eauté à co
u
p
er le so

uffle, in
stan

t 
id

ylliq
ue q

u
i n

e so
n
t q

u'u
n
 d

es visag
es 

d
u territo

ire. C
ar l'auto

m
n
e ven

u, le p
ays 

chan
g
e. Les p

rem
iers o

rag
es (les fam

eux 
ép

iso
d
es céven

o
ls) g

o
n
flen

t les rivières 
q
u
i d

an
s u

n
 g

ro
n
d
em

en
t tu

m
u
ltueux 

em
p
o
rten

t to
ut su

r leu
r p

assag
e, 

ravin
en

t les so
ls, in

o
n
d
en

t les p
lain

es, 
lessiven

t le m
in

ce co
uvert vé

g
étal.

Face à cette n
atu

re, le p
aysan

 céven
o
l a 

résisté, s'est ad
ap

té. D
'u

n
e co

n
train

te, il 
a fait u

n
e richesse. Il a faço

n
n
é au fil d

es 
g
én

ératio
n
s ces p

aysag
es, p

erm
ettan

t la 
vie su

r les p
en

tes.
C

ette d
ualité traver se to

ute l'h
isto

ire
 

d
es C

éven
n
es d

'A
rd

è
che. La p

ierre en
 

ab
o
n
d
an

ce q
u'il a fallu en

lever d
es so

ls 

p
o
u
r les cu

ltiver m
ais q

u
i a p

erm
is la 

co
n
structio

n
 d

'hab
itatio

n
s p

arfaitem
en

t 
in

té
g
ré

es au p
aysag

e.
L'eau si chan

g
ean

te, so
u
rce d

e vie d
o
n
t 

o
n
 a utilisé la fo

rce m
o
trice p

o
u
r faire

 
to

u
rn

er les m
o
u
lin

s, les filatu
res et les 

m
o
u
lin

ag
es, m

ais q
u'il a fallu cap

ter, 
can

aliser.
Le châtaig

n
ier, ad

ap
té à la p

auvreté
 

d
es so

ls, q
u
i d

o
n
n
e tan

t d
e b

eaux 
fru

its à l'auto
m

n
e et fo

u
rn

it u
n
 b

o
is 

aux m
u
ltip

les usag
es, m

ais q
u'il faut 

en
treten

ir, so
ig

n
er, élag

uer, irrig
uer 

p
arfo

is.
L’exo

d
e ru

ral, p
u
is le b

o
u
leversem

en
t 

d
e l’o

ccu
p
atio

n
 d

es so
ls et les m

o
d
es 

stan
d
ard

s d
e co

n
structio

n
 faisan

t fi 
d
es élém

en
ts n

atu
rels, d

es resso
u
rces 

d
isp

o
n
ib

les et d
e la to

p
o
g
rap

h
ie, o

n
t m

is 
à m

al cet é
q
u
ilib

re en
tre résistan

ce et 
ad

ap
tatio

n
. Les p

aysag
es se referm

en
t, 

le b
âti se b

an
alise et b

alafre les p
en

tes, 
les m

u
rettes to

m
b
en

t, la sé
cheresse

 
g
uette les châtaig

n
iers, les m

o
u
lin

ag
es 

se re
co

uvren
t d

e lierre...

F
ace à ce co

n
stat, les fo

rces vives d
u

 
territo

ire se m
o

b
ilisent et le P

arc N
atu

rel 
R

ég
io

n
al d

es M
o

nts d
’A

rd
èch

e vo
it le 

jo
u

r en
 2

0
0

1
. Il œ

uvre à valo
riser le 

travail d
’h

ier et à p
ro

p
o

ser d
e n

o
uvelles 

fo
rm

es d
e résilien

ce : red
éco

uverte d
e la 

tech
n

iq
ue d

e la p
ierre sèch

e, reco
n

q
uête 

d
es ch

âtaig
n

eraies, valo
risatio

n
 d

u
 

p
atrim

o
in

e in
d

ustriel, réinventio
n

 d
e 

l’h
ab

itat et p
réservatio

n
 d

es p
aysag

es. 

Il so
utient d

es in
itiatives lo

cales o
ù

 
l’attach

em
ent à la terre et au lab

eu
r d

es 
g

én
ératio

n
s p

assées est resté d
’u

n
e 

fo
rce in

cro
yab

le. 

D
an

s p
lusieu

rs co
m

m
u
n
es, le travail 

d
’asso

ciatio
n
s, d

’hab
itan

ts, d
’ag

ricu
lteu

rs 
a p

erm
is la réhab

ilitatio
n
 d

’u
n
 p

atrim
o
in

e
 

em
b
lém

atiq
ue d

u territo
ire. A

in
si, 

d
’an

cien
s m

o
u
lin

s so
n
t restau

rés co
m

m
e
 

le M
o
u
lin

 M
arceau et le M

o
u
lin

 D
u
p
uy, 

su
r les co

m
m

u
n
es d

e P
lan

zo
lles et 

S
ain

t-A
n
d
ré-Lacham

p
. D

es b
éalières 

(can
aux d

’irrig
atio

n
) alim

en
tan

t le m
o
u
lin

 
d
u S

o
u
lier, so

n
t n

etto
yé

es et rem
ises en

 
service à S

ain
te-M

arg
uerite-Lafig

ère. 
D

es terrasses so
n
t rem

o
n
té

es p
o
u
r 

accueillir d
e n

o
uvelles p

ro
d
uctio

n
s 

fru
itières o

u p
o
u
r valo

riser d
’an

cien
s 

cép
ag

es em
b
lém

atiq
ues co

m
m

e
 

le chatus à Vern
o
n
. Les filatu

res et 
m

o
u
lin

ag
es o

u
b
liés au fo

n
d
 d

es vallé
es 

fo
n
t l’o

b
jet d

’u
n
 re

cen
sem

en
t. Ils o

n
t 

résisté au tem
p
s et n

e d
em

an
d
en

t 
aujo

u
rd

’h
u
i q

u’à être re
co

nvertis.
To

utes ces in
itiatives tém

o
ig

n
en

t d
’u

n
 

territo
ire vivan

t et d
yn

am
iq

ue. D
e la 

co
n
train

te est n
é
e l’envie et, d

e la 
résistan

ce à la résilien
ce, les C

éven
n
es 

d
’A

rd
è
che o

n
t u

n
 b

el aven
ir.

Sim
plem

en
t 

sublim
e !

P
artage et con

vivia-
lité, au coeur d’un

e 
ren

aissan
ce viticole

“Q
uaran

te an
s q

ue j’é
cris p

o
u
r le théâtre. 

P
lus d

e q
uaran

te p
iè

ces. To
utes ré

d
ig

é
es 

ici, en
 A

rd
è
che, en

tre C
éven

n
es et B

as-
V
ivarais, m

a terre d
’ad

o
p
tio

n
, m

o
n
 u

n
ivers 

in
sp

iré, avan
t d

’être rep
résen

té
es à travers la Fran

ce et 
d
an

s d
’autres p

ays. C
e cho

ix d
e cré

er su
r u

n
 territo

ire
 

q
u’o

n
 
se 

co
m

p
laît 

tro
p
 
so

uven
t 

à 
d
ire 

re
cu

lé, 
je 

le
 

reven
d
iq

ue. C
ar c’est ici q

ue je m
e sen

s le p
lus p

ro
che

 
d
u m

o
n
d
e. Ici, au m

ilieu d
e cette n

atu
re m

irifiq
ue, q

ue
 

j’ai co
n
stru

it, ave
c l’aid

e d
e C

é
cile, la fem

m
e d

o
n
t je

 
p
artag

e la vie d
ep

u
is 50

 an
s, u

n
e cab

an
e o

ù je m
e
 

retire p
o
u
r é

crire. U
n
 lieu m

ag
iq

ue faisan
t co

rp
s ave

c 
la n

atu
re. U

n
 havre d

e b
eauté q

u
i n

’en
 fin

it p
as d

e
 

m
’en

chan
ter et q

ue je n
e cesse, en

 reto
u
r, d

e céléb
rer 

d
an

s m
es p

iè
ces, co

m
m

e en
 tém

o
ig

n
e cet extrait d

e La 
vie su

b
lim

e : 
« O

n
 était d

o
n
c p

artis…
 le re

g
ard

 to
u
rn

é vers d
e n

o
uveaux 

ho
rizo

n
s…

 E
t la chan

ce n
o
us avait so

u
ri d

’em
b
lé

e…
 Je

 
cro

is q
u’elle n

o
us atten

d
ait…

 p
ressé

e d
e se

co
u
rir ceux 

q
u
i 

so
u
haitaien

t 
ren

o
uer 

ave
c 

la 
jo

ie…
 

co
nvain

cus 
q
ue la vie est u

n
 d

o
n
 extrao

rd
in

aire…
 q

u’il ap
p
artien

t 
à chacu

n
 d

’en
treten

ir et d
e su

b
lim

er…
 Les p

aysag
es 

q
u
i 

s’étalaien
t 

d
evan

t 
n
o
s 

yeux 
étaien

t 
fan

tastiq
ues. 

Ils ressem
b
laien

t à s’y m
ép

ren
d
re à ces g

ravu
res q

u
i 

illustren
t le p

arad
is…

 Il y avait d
es m

o
n
tag

n
es…

 d
es 

ru
isseaux…

 d
es p

rairies…
 d

es arb
res…

 d
es fleu

rs…
 d

es 
o
iseaux d

an
s le ciel…

 d
es an

im
aux q

u
i ram

p
aien

t su
r 

la terre…
 C

’était m
ag

n
ifiq

ue ! O
n
 exu

ltait…
 E

t p
o
u
rtan

t, 
rien

 d
e to

ut cela n
’était n

o
uveau. To

utes ces m
erveilles 

o
n
 les co

n
n
aissait…

 Le m
alheu

r c’est q
u’o

n
 avait cessé

 
d
e les vo

ir…
 ab

usés p
ar les sim

u
lacres tap

ag
eu

rs q
u
i se

 
su

b
stituaien

t en
 p

erm
an

en
ce à la b

eauté…
 S

i b
ien

 q
ue

 
le m

o
n
d
e éb

lo
u
issan

t d
an

s le
q
uel o

n
 évo

luait n
’était 

p
lus à n

o
s yeux q

u’u
n
 d

é
co

r…
 u

n
e to

ile d
e fo

n
d
 asso

rtie
 

à la vacu
ité d

e n
o
s existen

ces…
 E

n
 ven

an
t ici, o

n
 était 

p
assés d

e l’autre cô
té d

u m
iro

ir…
 et o

n
 avait ren

o
ué

 
ave

c l’é
clat d

u m
o
n
d
e o

rig
in

el…
 »

"U
n

 m
o

n
d

e co
nten

u d
an

s u
n

 territo
ire d

’excep
tio

n
,

q
u’il n

o
us revient à to

us, h
ab

itants et visiteu
rs, d

e 
resp

ecter et d
e p

ro
tég

er, car il rep
résente p

o
u

r ch
acu

n
 

d
e n

o
us, et p

o
u

r ceux q
u

i vien
d

ro
nt ap

rès n
o

us, u
n

e 
rich

esse in
estim

ab
le.”

R
o
g
er Lo

m
b
a
rd

o
t résid

e en
 A

rd
è
ch

e d
ep

u
is 19

74
. Il est 

l’a
uteu

r d
e 4

0
 p

iè
ces d

e th
éâtre. Il tro

uve p
a
rfo

is refug
e
 

à S
t M

éla
n
y p

o
u
r é

crire, d
a
n
s u

n
 é

crin
 p

ro
p
ice à la

 
créatio

n
. C

e cad
re su

b
lim

e in
sp

ire d
e n

o
m

b
reux a

utres 
a
rtistes, 

d
o
n
t 

les 
œ

uvres 
so

n
t 

n
o
ta

m
m

en
t 

visib
les 

su
r le S

en
tier d

es La
uzes o

u en
 p

o
ussa

n
t la p

o
rte d

e
 

m
u
ltip

les ateliers d
’a

rtisa
n
s d

’a
rt p

résen
ts à Jo

yeuse, à 
P
ép

it’A
rt à C

h
a
n
d
o
las o

u d
issém

in
és u

n
 p

eu p
a
rto

ut en
 

C
éven

n
es d

’A
rd

è
ch

e.

Les Cévennes désignent l’ensemble des bordures sud et est du Massif central. 
L’imaginaire collectif nous en donne une image de grandes étendues presque 
désertiques au relief accidenté et balayées par les vents.  Mais les Cévennes 
comprennent aussi une multitude de petits massifs à moyenne altitude, entaillés 
de profondes vallées qui abritent des villages pittoresques baignés de lumière. 
Les Cévennes sont donc une zone de transition entre la montagne et les basses 
plaines : vallée du Rhône, vallée du Gard, Camargue etc.… elles incluent, outre les 
massifs granitiques et schisteux, les garrigues calcaires du piémont.

C’est sur cette diversité géologique que s’est construite l’identité 
des Cévennes d’Ardèche 

Les Cévennes d’Ardèche cultivent l’art du bien manger et des traditions 
paysannes. La variété des productions et l’aménagement des espaces pour les 
cultiver s'expriment au travers des panoramas qui se dessinent. Le Sud sent bon 
la garrigue, on y respire le thym et les lavandes ; c'est le pays de la vigne et 
l'olivier. Alors que sur les pentes se dressent fièrement les châtaigniers et les 
forêts anciennes au sous-bois vert tendre ! Sur les sommets, les paysages de 
landes et les pâturages d’estives s’étendent à perte de vue, embaumés par les 
genêts et colorés par la bruyère. 

Une terre ardéchoise aux 
accents cévenols

Invitation à la plénitude

Trait d'union entre le Parc National des Cévennes et le Parc 

naturel régional des Monts d’Ardèche, les Cévennes d'Ardèche 

sont une terre d'accord profond entre l'homme et son 

environnement naturel. L’engagement pour la préservation 

des espaces et la valorisation du patrimoine y est solidement 

ancré : chacun s'attache à perpétuer et transmettre cet 

héritage commun. 

La coopération et le tissu associatif sont des moteurs de la 

vie locale. Les valeurs de résistance, de respect et d'hospitalité 

sont inscrites dans l’ADN de ce territoire de convictions. Les 

Cévennes d'Ardèche sont vivantes, riches de leur passé, mais 

aussi, résolument tournées vers l’avenir.

Ici, le goût de la liberté se savoure et l'art de vivre, propice 

au ressourcement et à l'inspiration, se cultive. 

Faïsses, béalières, m
oulin

s 
et capitelles son

t les vestiges 
précieusem

en
t restaurés 

d’un
 passé agricole très 

rich
e. Ici, ce que l’on

 m
an

ge 
a la saveur auth

en
tique de 

ce que l’on
 adm

ire.

M
ilitan

ts d
u b

ien
 m

an
g
er et d

e la p
réservatio

n
 d

es trad
itio

n
s, 

n
o
m

b
reux so

n
t les am

b
assad

eu
rs d

u g
o
ût q

u
i rivalisen

t d
’id

é
es 

in
n
o
van

tes et lud
iq

ues p
o
u
r valo

riser les p
ro

d
uctio

n
s lo

cales : 
Ici.C

.Lo
cal, V

ig
n
o
b
les &

 D
é
co

uvertes, B
istro

t d
e P

ays, É
tap

es 
savo

u
reuses, G

o
ûtez l’A

rd
è
che, C

astag
n
ad

es, m
usé

es, évèn
e-

m
en

ts cu
ltu

rels o
u en

co
re visites, …

 la liste est lo
n
g
ue !

La 
co

n
so

m
m

atio
n
 

en
 

circu
it 

co
u
rt 

en
co

u
rag

e 
la 

créatio
n
 

d
’em

p
lo

is, p
réserve u

n
 savo

ir-faire an
cestral et g

ard
e o

uverts 
d
es p

aysag
es typ

iq
ues. E

t fin
alem

en
t, m

an
g
er lo

cal c’est aussi 
et su

rto
ut sim

p
lem

en
t b

o
n
.

To
us ces acteu

rs, à l’in
star d

e la fam
ille S

tro
h

l d
e P

o
uzo

ls, 
p

articip
ent à la p

atrim
o

n
ialisatio

n
 d

u terro
ir q

u
i d

evient u
n

 
em

b
lèm

e féd
érateu

r d
es C

éven
n

es d
’A

rd
èch

e.

D
e la 

con
train

te 
n

aît l’en
vie
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P
T
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AU SOMMET, LE 
SILENCE DES 
LIEUX EST 
SAISISSANT.

De par son relief et la diversité 
de ses milieux naturels, les 
Cévennes d’Ardèche offrent 
de nombreux points de vue 
majestueux qui invitent à la 
contemplation.  
Au fil des saisons, ce territoire 
si précieux dévoile des trésors 
de couleurs qu’il expose aux 
yeux du monde tels des tableaux. 
Entre vues prodigieuses et 
immensité silencieuse, ces 
moments d'exception se vivent 
souvent au détour des sentiers 
qui sillonnent le territoire.

AU PRINTEMPS, LE 
CIEL ÉTOILÉ GUIDE LES 
LÈVE-TÔT
qui arpentent les chemins pierreux du 
col de Peyre. Le chant aigu des oiseaux 
perce le silence profond de cette nature 
à peine éveillée. Soudain, le village de 
Thines apparaît, fier, dominant la vallée 
sur son promontoire rocheux, éclairé par 

les premières lueurs. Instant fugace d’une 
quiétude inestimable.
Pendant les fortes chaleurs estivales, 
direction les sommets ! 
Au départ de Valgorge, le sentier des 
Ferjasses se mérite. L’ascension est belle… 
Les châtaigniers sont en fleurs, les abeilles 
s'affairent à butiner les chatons à l’odeur 
enivrante. La montée, difficile, fait battre 
le cœur au rythme des pas qui s'enchaînent 
inlassablement. Au sommet, le silence des 
lieux est saisissant. Hors du temps et des 
contraintes du quotidien, le Mont Aigoual 
et la vallée de la Haute Beaume s’offrent à 
nos yeux ébahis.

Les températures sont plus fraîches, la 
végétation s’endort peu à peu et l’automne 
pare la nature d’un camaïeu rouge-orangé 
flamboyant. A Malbosc, petit village perché 
aux toits de lauzes, des châtaigniers aux 
formes étonnantes regardent passer les 
marcheurs. Dans les sous-bois humides, 
leurs feuilles sèches virevoltent dans les 
airs et les bogues de châtaignes tombées 
au sol roulent sous les pieds. Les rayons 
du soleil offrent une douce lumière 
enveloppante qui met en relief les pentes 

du Serre de Barre et les contreforts du 
Mont Lozère. Un sentiment de plénitude 
s’installe.
Vue panoramique ininterrompue depuis 
le plateau  des grads, aride et baigné de 
lumière ; Les balcons de Joyeuse portent 
bien leur nom. D’abord les villages 
environnants, puis les monts d’Ardèche 
qui se détachent, au loin, sur le ciel bleu. 
La végétation rase permet au soleil d’hiver 
de réchauffer nos corps engourdis par 
l’hiver. Une bouffée d’air frais, propice au 
calme et au ressourcement.

Découvrez notre galerie de 
randonnées pédestres, cyclo, vtt, 
trail, ... sur 
rando.cevennes-ardeche.com

Vivre ici est un luxe, les reliefs et la 
végétation variés offrent des terrains 
de jeu époustouflants en toutes 
saisons 

Le massif du Tanargue est un exemple de choix !  
Cette montagne dont le point culminant se 
situe à 1 500 m d’altitude tient son nom de 
l'époque celtique. Taranis, dieu du ciel et du 
tonnerre se manifestait violemment sur la 
montagne Arga. Le Tanargue désigne ainsi la 
montagne du dieu du tonnerre. Ses crêtes, 
dominant les vallées et ses pentes escarpées, 
challengent les plus sportifs : parapentistes, 
traileurs, VTTistes, randonneurs… 
En plongeant au fond des vallées encaissées, 
les rivières cristallines sont de véritables havres 
de paix où la nature s’exprime librement. 
Plus bas, dans la plaine, le site enchanteur 
du bois de Païolive surplombe les impres-
sionnantes gorges du Chassezac.

Se balader sur ce plateau karstique, recouvert 
de forêts, s’apparente à de la spéléologie à 
ciel ouvert. Cet ensemble unique de relief 
ruiniforme taillé dans le calcaire et de forêt de 
chênes blancs est un Espace Naturel Sensible 
(ENS) protégé par le département de l’Ardèche ; 
par beaucoup d'aspects sa biodiversité y est 
remarquable. Âmes poètes et curieux se 
laissent envoûter par cet univers onirique 
peuplé de mystérieuses sculptures calcaires. 

Cette roche tendre, creusée par le ruissel-
lement de l’eau, abrite une multitude de cavités 
souterraines, parfois encore inexplorées.
Sans doute, notre nature d'exception tient
aussi à l'engagement de chacun en faveur de 
l'environnement de tous. 
Les accompagnateurs diplomés, passionnés 
d’activités de pleine nature, savent concilier 
pratiques sportives et respect des milieux 
fragiles. Profiter de leur expérience et de leur 
savoir-faire permet de pratiquer de nouvelles 
activités en toute sécurité, tout en limitant 
l'impact sur la faune et la flore. 

Que ce soit dans les airs, sur l’eau, accroché 
aux falaises ou sous la surface, chaque espace 
offre un univers fascinant. Ce caractère unique, 
construit face à l’immensité des étendues 
préservées, fait de notre territoire un lieu à part 
dont on ne se lasse jamais. 

ÂMES POÈTES 
ET CURIEUX
SE LAISSENT 
ENVOÛTER
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Des spécialités du terroir  
et des savoir-faire

Les produits locaux et les savoir-faire liés 
> La châtaigne : le produit phare 
> Le picodon, le vin, l’olive, la caillette, le miel, la 
bière artisanale… 
> Les marchés des villages 
> les coopératives de producteurs : Champs libre, 
Bourrons couchus, Ferme aux Rayols 

> La valorisation des savoir-faire :  
moulin à huile d’olive, caveaux et caves, domaines, 
fermes, biscuiteries, mielleries… 
> Des gages de qualité : labels « Goûtez l’Ardèche »,  
« Valeur Parc » « Esprit Parc » « AB » « AOP »…
> L’artisanat d’art : expositions, poterie, artisans 
cuir, nombreux ateliers de créateurs, bijoux…
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L’animation et l’off re culturelle

LES CASTAGNADES 
L’OFFRE CULTURELLE ARTISTIQUE 
L’ANIMATION DES VILLAGES 

> Expositions, les artisans locaux et les 
artistes 
> Pépinière et Pôle d’innovation des métiers 
d’art : Polinno 
> Dispositifs artistiques : Sentier des Lauzes, 
ligne de partage des eaux à proximité… 
> Musées : musée des Vans, Castanea-Espace 
de découverte de la châtaigne d’Ardèche, Terra 
Cabra
> Festivals : Art singulier, Labeaume en 
Musiques, Joyeuse Escale, Ardèche Meeting, … 

DES PASSERELLES À CRÉER AVEC LES SPÉCIALITÉS DU 
TERROIR & LES SAVOIR-FAIRE LOCAUX
DES ATOUTS EN DEVENIR QUI DOIVENT ÊTRE 
RENFORCÉS
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3.Nos  
valeurs « Le sentiment que le bonheur est 

dans la simplicité et l’harmonie avec 

une nature respectée et préservée 

est au cœur de ce qui nous distingue 

»

RECREATER
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Les Cévennes d’Ardèche, c’est une façon de vivre en symbiose avec une 
nature patrimoniale et culturelle.
Les Cévennes d’Ardèche, c’est une façon de vivre dans un perpétuel 
mouvement, celui des générations, des Hommes, de leurs idées, de l’eau, du 
vent… Les Cévennes d’Ardèche, c’est une façon de vivre dans la diversité, la 
mixité et le métissage. Vivre en Cévennes d’Ardèche, c’est revendiquer les 
valeurs de respect, de solidarité, d’hospitalité et de résistance. 

RESPECT

Loin des clichés, la question du respect est chez nous centrale. Elle 
alimente ce qui est au fondement de notre art du vivre ensemble.
Pour transcender les frontières visibles et invisibles, échanger, parta-
ger, co-construire, il faut respecter son voisin tout comme l’étranger.
Ici, chacun trouve sa place avec les autres, dans ce respect mutuel au-
quel nous sommes attachés à l’égard des Hommes tout autant qu’en-
vers la nature qui nous est si chère.
Vivre en harmonie avec une nature que nous avons choisi de préserver 
est chez nous un leitmotiv, ancré depuis la nuit des temps.
Ici se transmettent la fragilité, la pureté et la rareté des milieux que 
les habitants défendent avec ferveur pour vivre dans la simplicité et 
en harmonie avec la nature.



En Cévennes d’Ardèche, nous croyons à l’impor-
tance des liens entre les Hommes. Le goût du col- 
lectif et de la solidarité qui en témoigne s’enracine 
dans une communauté d’intérêts économiques et 
humains qui nous lient les uns aux autres.
Notre territoire est rude, surtout en montagne. Vivre 
en symbiose avec une nature sauvage nous a amené 
à bâtir, inventer, innover pour survivre.                                                          

Aujourd’hui, les équilibres économiques sont fragi-
les et notre territoire souffre du changement clima-
tique ainsi que des bouleversements qu’il provoque. 
C’est pourquoi nous sommes devenus au fil des siè-
cles une terre d’accueil dont les témoignages con-
temporains sont nombreux.
Ici, des communautés de néo-ruraux, des penseurs, 
des écrivains ont promu des modes de vie solidai-
res hérités de nos modes de vie passés, devenus 
aujourd’hui une « marque » de fabrique.

« Chez nous, la solidarité 

n’est pas une idée, c’est 

une manière de vivre : 

ici, chacun compte, et 

ensemble, on avance. »

RECREATER

SOLIDARITÉ 
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En Cévennes d’Ardèche, nous cultivons 
un art du vivre ensemble qui se partage 
avec les visiteurs. Cet état d’esprit et 
cette pratique prennent racine dans un 
métissage dont l’origine est ancienne. 
Ici, depuis la nuit des temps, chasseurs 
cueilleurs, marchands, bergers,… Celtes, 
Grecs, peuples d’Orient, Romains, 
Wisigoths puis Francs échangent et 
s’enrichissent mutuellement de leurs 
différences. Ici, depuis plus de 50 ans, 
ceux que l’on appelle les néo-ruraux ont 
insufflé un renouveau dont ils ont été les 
précurseurs.

Ce brassage de cultures a fondé chez 
nous une qualité mise à mal dans notre 
société contemporaine : l’hospitalité.
Ici, on revendique ce qui va bien au-delà 
de l’accueil, ce qui parle des portes qui 
s’ouvrent, du travail tout autant que des 
fêtes qui se partagent et de la tolérance 
qui nous caractérise, gages d’une réelle 
capacité d’intégration dans un respect 
des valeurs qui sont les nôtres et de la 
nature qui nous honore de ses bienfaits.

« L’hospitalité en Cévennes 

d’Ardèche, c’est échanger, 

se rencontrer, partager (…) 

dans le respect mutuel et 

celui de l’environnement »

RECREATER

HOSPITALITÉ 



Les Cévennes auxquelles nous appartenons pleine-
ment, sont une terre de résistance. Ici, on est loin 
du pouvoir et on est rarement « du bon côté ».
Rebelles et fidèles à nos convictions, nous reven-
diquons la liberté d’esprit dont nous avons hérité.
Cette liberté fonde tout autant l’ouverture aux  
autres que notre capacité à construire notre propre 
voie, loin des dictats du monde moderne consumé-
riste.

Cette liberté fonde notre capacité à accueillir la dif- 
férence, gage d’une réelle ouverture d’esprit qui 
alimente nos rapports dans la sphère publique ou 
privée.
Cette liberté nourrit le modèle durable que nous  
essayons de créer en accueillant la créativité, l’in-
novation ainsi que l’imaginaire. 

« Vivre en Cévennes d’Ardèche, 

c’est faire le choix d’une vie 

différente que celle qui se passe 

ailleurs dans les villes. C’est 

résister aux menaces globales. 

C’est réinventer ici, localement, 

des modes de vie durables »

RECREATER

RÉSISTANCE
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4.L’expression 
des valeurs dans 
le positionnement 
des Cévennes 
d’Ardèche

« NOTRE NATURE VOUS RÉVÈLE » I l  e n g a g e  e t  i m p l i q u e
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CÉVENNES D’ARDÈCHE, LA PRO-
MESSE D’UN VOYAGE INTIME QUI 
OUVRE LA PORTE DES POSSIBLES

Le positionnement des Cévennes d’Ardèche est 
l’expression de l’ADN propre au territoire. Notre 
ADN associe les marqueurs des Cévennes et de 
l’Ardèche, tant notre héritage est commun. Pour 
autant, son expression nous est propre, et nous  
la revendiquons comme étant unique.
  
Le positionnement caractérise et symbolise la 
façon dont le territoire se représente et veut se 
donner à voir. Il engage et implique, il doit se 
traduire concrètement dans les faits.



A LA CROISÉE DE 
DEUX TENDANCES
Tourisme responsable  
et positif

Créateur de lien social 
Levier d’une économie 
repensée... 
Levier du développement 
durable

Tourisme  
transformationnel

Expérience authentique 
Expérience qui transforme 
Introspection 
Bien être
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BERCEAU D’UN TOURISME RÉCRÉA-SPORTIF, NATURELLEMENT 
RESPONSABLE ET POSITIF, PORTÉ PAR LES ARDÉCHOIS(ES) CÉVENOL(E)S 

ENGAGÉ(E)S HISTORIQUEMENT DANS LA PRÉSERVATION D’UN PATRIMOINE 
UNIQUE, QUI TRANSFORME ET ENRICHIT.

Qui s’impose 
comme une 
évidence en 
Cévennes et 

intimement liée à 
l’importance de la 

nature

L’essence même 
de ce tourisme 

transformationnel 
qu’incarne si bien 
cette destination.

Implication directe 
des habitants 

et acteurs de la 
démarche

Les parcs, les labels 
(Unesco), les espaces 
classés… sont autant 
de preuves de cette  
volonté de protéger 

un patrimoine (naturel, 
culturel, immatériel,…) 

unique.

La nature comme 
partenaire d’une 

multitude d’activités 
sportives, culturelles 

ou familiales

Un tourisme 
bénéfique au 

territoire et à ses 
habitants

On revendique 
une antériorité

Cette tradition 
militante, qui 

caractérise depuis 
toujours ce peuple 
volontaire et qui 
porte les défis de 

demain



t o u s  p a r t a g e n t  c e  t e r r i t o i r e L’ENGAGEMENT DANS LA TRANSITION

36.

5.S’engager 
et faire vivre 
nos valeurs



037.

LA TRANSITION DANS LES SPORTS DE NATURE, 
NOTRE RÉCIT COMMUN DE L’AVENIR 

L’eau, les rivières, les forêts, les espaces patrimo-
niaux, le patrimoine vernaculaires… la montagne, 
le piémont et la plaine accueillent des pratiques 
de loisirs et de découverte en nature : guides de  
pêche, moniteurs de canyoning, Accompagnateurs en 
Moyenne Montagne, loueurs de canoë, moniteurs de  
parapente… tous partagent ce territoire dans l’esprit 

de ce carnet de valeurs, qu’ils ont contribué à concevoir.  
Aujourd’hui, l’engagement dans la transition nous 
impose d’aller plus loin et de nous réinventer, pour 
garantir ce que nous avons décidé de mettre en  
récit et le dévoiler, de façon concrète.
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TRADUIRE ET RENDRE VISIBLE :  
« CODE DE BONNE CONDUITE »  
ET TERRITOIRE APPRENANT

A ce stade, nous pouvons affirmer que revendiquer ce carnet de valeurs :

• c’est s’engager à préserver la diversité des ressources naturelles 
et promouvoir la mixité des patrimoines qui font des Cévennes 
d’Ardèche un territoire de métissage.

• c’est s’engager à valoriser la création, les savoir-faire et les produits 
locaux, c’est cultiver l’art du bien manger et des traditions paysannes.

• c’est faire le choix de partager les us et coutumes qui fondent le 
vivre ensemble du territoire.

• c’est afficher, sans trahir, la promesse d’un voyage intime qui 
transforme et enrichit.

Pour finaliser la démarche, cet engagement se traduira demain par un 
manifeste ou un « code de bonne conduite » chez les professionnels 
et acteurs des sports de nature. Il pourrait être suivi d’une démarche 
similaire au niveau des hébergeurs et des restaurateurs.

C’est pourquoi nous avons collectivement demandé de traduire ce carnet 
de valeurs par un engagement plus opérationnel dont l’utilisation sera 
soumise à des règles qui devront être respectées pour assurer une 
lisibilité et une cohérence dans son déploiement.





RÉPUBLIQUE
FRANÇAISE


